
 
 

 
 
 

 
 
Très chères sœurs, 

Nous est arrivée la nouvelle que ce matin, vers 11h, 30, dans l’infirmerie de la communauté de Alba, le Père 
a appelé à soi une grande apôtre paulinienne 

TONET MARIA Sr MARIA OTTAVIA 
Née à Oderzo (Trévise) le 31 mars 1936 

Elle se trouvait à Alba depuis l’été 2010 quand, à motif de la fragilité de sa santé, elle dut quitter la communauté 
de Lublin, en Pologne. Certainement celui-ci fut pour Sr Ottavia un gros sacrifice qui allait s’ajouter aux sacrifices de 
toute sa vie vécue toujours dans la paix et dans la sérénité. Elle avait passé à l’étranger presque quarante cinq ans et elle 
ne vivait plus dans les communautés italiennes depuis 1966, an de la profession perpétuelle. Mais avec cette humilité et 
docilité qui l’ont toujours caractérisée, elle a accueilli même ce dernier, engageant oui et surtout le renoncement à 
accompagner les sœurs polonaises dans la nouvelle maison de Varsovie.  

Elle entra en Congrégation dans la maison d’Alba, le 2 septembre 1957. Après le temps de formation passé 
dans la Maison Mère, elle se dédia déjà postulante à la propagande dans le diocèse de Lodi. Elle vécut à Rome le 
noviciat conclu, avec la première profession, le 30 juin 1961. Et elle reprit ensuite intensément l’apostolat diffusif 
dans la communauté de Rovigo. Elle retourna à Rome pour la préparation à la profession perpétuelle émise, dans le 
Sanctuaire “Reine des Apôtres”, le 30 juin 1966. Et juste en occasion de l’admission aux vœux perpétuels, la 
formatrice lui écrivait: «Comme si cette grâce ne suffise pas, le Seigneur t’en a donné tout de suite une autre, celle 
d’être missionnaire! Avec toi je remercie Dieu et toi dis-lui un merci qui dure toute une vie…». 

Elle partit pour le Pérou tout de suite après la profession perpétuelle et pour presque vingt ans elle vécut 
alternativement dans les communautés péruviennes et boliviennes di Lima, La Paz, Cochabamba et encore Lima, 
exerçant la tâche de libraire, supérieure déléguée pour trois mandats non consécutifs, supérieure locale de Lima et 
Cochabamba.  

En 1985 elle rentra en Italie, dans la Maison généralice, per une période d’aggiornamento et commencer  une 
nouvelle étape de sa vie. Elle fut appelée en effet à accompagner Sr Ester Fissore dans les voyages apostoliques et 
vocationnels en Pologne, quand la nation polonaise vivait encore sous le régime communiste et l’Eglise était 
dénommée Eglise de l’Est. Ce ne furent pas des ans faciles pour la difficulté des visas qui pouvaient s’obtenir 
seulement pour des motifs d’études, pour la reconnaissance de la Congrégation, pour l’apprentissage d’une langue 
si diverse des langues néo-latines qu’elle connaissait déjà. Mais les contacts avec l’Eglise, la Familles Paulinienne 
et les jeunes en recherche vocationnelle, furent positifs et encourageants. 

De la petite et pauvre maison qui les avait accueillies, les premières sœurs se transférèrent dans une maison plus 
grande qui leur permit d’avoir une structure normale de vie communautaire. On a pu ainsi commencer le pré-postulat, le 
postulat, l’apostolat à travers la traduction de l’audiovisuel «Marie Mère du Seigneur». Sr Ottavia vécut les joies et les 
souffrances d’une nouvelle fondation soutenant les sœurs avec l’aide, la discrétion et surtout beaucoup d’amour. En 
2001, elle fut nommée supérieure de la communauté de Lublin, charge exercée avec grande responsabilité jusqu’à 
février 2008.Fut grande sa joie pour la dernière profession perpétuelle à laquelle elle eut la grâce de participer, au mois 
de juin 2009. Elle était surtout heureuse de constater que le charisme paulinien était dans de bonnes mains et donnait ses 
bons fruits en terre polonaise. 

Mais à elle on demandait à nouveau de mourir  comme la graine de sénevé qui ensevelie dans la terre produit 
un arbre grand. Et ainsi, alors que les sœurs plus jeunes programmaient les déménagements de Lublin à la nouvelle 
maison de Varsovie, elle accueillait, dans la foi le passage plus engageant: la rentrée en Italie, à Alba. 
Spécialement en ces dernières semaines, ses conditions physiques ont progressivement empirées à cause d’un ictus 
et d’autres ischémies. Le Seigneur, dans son infinie bonté, l’attendait dans sa Maison pour chanter pour toujours 
son amour.  

Avec affection. 
 

Sr Anna Maria Parenzan 
Vicaire générale 

Rome, le 17 décembre 2011.  


